
Mes chers amis,

J’espère que cette lettre vous trouvera de bonne humeur, car 
je vous écris avec le cœur lourd d’inquiétude. Voilà quelques 
jours à peine, je recueillis fortuitement le troublant témoignage 
d’un chasseur de Bree, Rupert, à son retour des Hauts du Nord. 
Son récit me perturba profondément, car l’homme disait avoir 
ressenti un terrible effroi, comme si une ombre ancienne s’était 
éveillée dans les noires collines.

Alors que je réfléchissais à son histoire, mes pensées se tournèrent 

vers vous, mes vaillants amis dont j’estime grandement le 

courage. J’ai demandé à Rupert de vous trouver et de vous livrer 

son récit, ce qu’il a fait si vous lisez ces lignes. Je redoute que 

cette sombre présence pose une grave menace, non seulement aux 

habitants proches des Hauts, mais aussi, peut-être, à quiconque 

considère l’Eriador comme son foyer. Je vous exhorte à voyager 

vers le nord pour découvrir la source de ce maléfice avant qu’il ne 

cause plus de troubles.

Vous possédez la valeur et la sagesse nécessaire pour affronter 

ces ténèbres. Puisse la lumière de l’espoir guider votre route, et 

puissiez-vous revenir sains et saufs pour témoigner des dangers 

qui rôdent dans les collines.

Avec mon plus profond respect et une sincère inquiétude,

Gilraen


